
10 AVENUE DE MESSINE
75008 PARIS - 01 53 83 93 40

17 NOV 14
Hebdomadaire
OJD : 1308880

Surface approx. (cm²) : 266
N° de page : 146

Page 1/1

  
ULMER
9528602400505/GBM/MFA/2

(c) Argus de la Presse 2014

JARDIN Jean-Patrick Ordonneau

Incontournables vîvaces
Rustiques, pérennes,
faciles à cultiver, les vivaces
n'ont pratiquement
que des avantages.
A planter au potager comme
au jardin d'ornement.

Leur univers est un festival de
couleurs, de formes et de par-
fums. Elles s'adaptent au soleil
comme à l'ombre, aux grands
massifs comme à la rocaille en
jouant sur leurs tailles, leur ori-
ginalité et leurs floraisons. Par
définition et en opposition aux
plantes annuelles ou bisan-
nuelles, ces herbacées, qui ne
forment pas de bois contraire-
ment aux arbustes, vivent plu-
sieurs années.Tiges et feuilles
meurent en hiver (maîs pas
toujours) pour réapparaître au
printemps suivant. La floraison
se prolonge lorsque l'on cou-
pe les fleurs fanées et dans les
massifs, si on les laisse venir
en graines, elles se ressèment
naturellement. Au printemps, il
est impératif d'éliminer les tiges
sèches au moment du redémar-
rage des jeunes pousses.
Contrairement à une idée reçue,
toutes les vivaces ne sont pas
rustiques, c'est-à-dire résistan-
tes au froid. Cela dépend de la
région où elles sont cultivées.
La même variété perdurera dans
le Midi et périclitera au nord. En
dehors de cette particularité,
elles sont d'un entretien réduit.
Un peu de fumure en fin d'hiver
et un désherbage pour ne pas
se faire étouffer par des adventi-
ces chez les sujets en pleine ter-
re. Pour ceux qui restent en pot
sur les balcons ou les terrasses,
c'est encore plus simple. Il suffit
de maîtriser l'arrosage.

Un choix infini
D'une manière générale, on
plante en automne dans les sols
légers et au printemps dans les
terres humides et lourdes. Ces
plantes étant commercialisées
en conteneurs toute l'année
(mais on peut aussi s'amuser
à les semer), on peut les plan-
ter en toutes saisons, toujours
hors gel et hors sécheresse.
Les variétés à floraison estivale
gagneront à être mises en
terre en début d'automne afin
qu'elles aient le temps de s'en-
raciner avant le repos végéta-
tif hivernal. Elles se constituent
ainsi de bonnes réserves pour
assurer une floraison fournie
l'année suivante.

Les associations, aux combi-
naisons infinies, se transfor-
ment en massifs à l'anglaise à
la floraison flamboyante ou en
camaïeux de verts, hostas et fou-
gères en tête, dont les feuillages
variés n'ont pas leur pareil pour
eclairer les petits coins d'om-
bre. Au printemps, les ancolies,
le muguet, les lupins ou les pri-
mevères seront les premières
à fleurir, suivies en été par les
roses trémières, les margueri-
tes, les œillets et les héméro-
calles. L'automne sera l'époque
de l'anémone du Japon et des
sédums et l'hiver fera la part
belle à l'hellébore ou à certai-
nes primevères. Il y en a pour
tous les goûts.

Guide des vivaces
Un nouvel ouvrage sérieux répertorie les espa-
ces et les variétés les plus courantes et les plus
méconnues des plantes vivaces. Clair et très
illustré (1 600 photos), ce guide s'intéresse aux
sujets faciles à cultiver en pleine terre ou en
pot un peu partout en France et capables de
résister au gel. Une très bonne approche de ce
monde végétal, fourni et passionnant, pour en
découvrir les particularités et réussir plantations et semis.
Les vivaces par Didier Willery, éditions Ulmer, 320 pages, 35 euros.


